
DEVENIR 
ÉTIOPATHE

PARIS - BRETAGNE - TOULOUSE - LYON
4 FACULTÉS EN FRANCE

APPRENDRE À 
SOIGNER DURABLEMENT 

ET EFFICACEMENT

EXERCER 
UNE PROFESSION 
EN PLEIN ESSOR

DESSINER 
LE PAYSAGE MÉDICAL 

DU FUTUR

L’ÉTIOPATHIE : DÈS AUJOURD’HUI, LA MÉDECINE DE DEMAIN



« Je vois d’un œil qui sent, 
je sens d’une main qui voit. »

Goethe



S cience médicale émergente, l’Étiopathie est une méthode 
totalement nouvelle d’analyse des pathologies, permettant 

d’atteindre un niveau de précision et de pertinence jusqu’à 
présent inédit dans l’établissement des diagnostics. 
Fruit de plus de vingt ans de recherches de Christian Tréda-
niel, l’Étiopathie lui doit également son nom, le terme d’ostéo-
pathie étant devenu trop fl ou à ses yeux car regroupant trop 
de pratiques différentes, toutes fragmentaires et restreintes à 
un nombre de pratiques manuelles plus ou moins limité. Mais 

L ’art de soigner remonte à la nuit des temps. Le toucher est 
à l’origine même de l’acte thérapeutique, il a été le premier 

geste instinctif et empirique exercé sur un être vivant pour 
supprimer le mal. D’Asklepios (Dieu de la médecine) à nos jours, 
en passant par Ambroise Paré (1509-1590, rebouteur et chirur-
gien empirique, père de la chirurgie moderne), on trouve toujours 
la trace de ces techniques indispensables au bon maintien du 
corps dans son équilibre naturel. 
Inscrite dans une démarche d’effi cacité et de bon sens, l’Étiopa-
thie a recueilli l’héritage de pratiques qui ont fait leurs preuves 
depuis des siècles sur les articulations et les viscères notamment. 

surtout, aucune de ces pratiques n’était dotée de l’outil intel-
lectuel nécessaire à atteindre l’objectif qu’il s’était fi xé : établir 
une véritable généalogie des pathologies afi n de les traiter à la 
racine. 
Du grec aïtia (la cause) et pathos, (la souffrance), le terme Étio-
pathie indique que cette discipline vise à rétablir la stabilité des 
systèmes biologiques qui maintiennent la santé des individus et 
qu’elle ne soigne pas les effets d’une maladie, mais ses causes, 
afi n d’en supprimer les effets.

En cela, elle est reconductible à l’art ancestral des rebouteux, qui 
ont su transmettre leur savoir-faire oralement de génération en 
génération.
Mais là s’arrête la comparaison. 
Car la méthode étiopathique a instauré une nouvelle méthodo-
logie scientifi que et inauguré une nouvelle façon d’appréhender 
les pathologies humaines. Dans le domaine des traitements, elle 
permet pour la première fois d’élargir le champ d’action des 
interventions manuelles et traite des pathologies avant elle inac-
cessibles à ces interventions, telles que les troubles fonctionnels, 
circulatoires, gynécologiques, digestifs ou ORL.
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DÉCOUVREZ L'ÉTIOPATHIE
MÉTHODE DE PLUS EN PLUS RECONNUE

DE L'EMPIRISME ANCESTRAL
À LA RIGUEUR SCIENTIFIQUE



B ien des choses ont changé dans le paysage médical français 
ces quarante dernières années, y compris dans l’univers des 

thérapies manuelles. Après un développement rapide, foisonnant 
et parfois anarchique, est venu le temps des premiers bilans. Ils 
sont en cours. L’Étiopathie, dernière arrivée car c’était le prix à 
payer pour mettre au point la méthode la plus aboutie, y occupe 
une place toute particulière. 
La pertinence inégalée du diagnostic étiopathique permet aux 
praticiens étiopathes de soigner eux-mêmes la plupart des patho-
logies courantes par traitement exclusivement manuel, donc sans 
médicaments ni effets secondaires, tout comme elle leur permet 
de réorienter immédiatement un patient, dans les cas où d’autres 
méthodes sont requises, vers le traitement adapté.

Pratique médicale permettant de soigner de nombreuses patho-
logies sans médicaments et d’éviter un grand nombre d’hospita-
lisations et d’interventions chirurgicales (hernies discales, canal 
carpien, otites de la petite enfance, ablation des amygdales, 
végétations...), l’Étiopathie ne pouvait rester longtemps ignorée. 
C’est pourquoi les Français sont toujours plus nombreux à se 
tourner vers elle, et le nombre de jeunes étudiants qui voient 
dans l’Étiopathie le meilleur moyen de répondre à leur vocation 
ne cesse lui aussi de croître. 
La barre des 500 praticiens installés dans tout le pays est 
atteinte, sans compter ceux qui exercent à l’étranger. Deux fois 
plus nombreux qu’il y a seulement dix ans, les étiopathes verront 
encore leur nombre doubler dans les cinq-six années à venir. 

L’APPROCHE SYSTÉMIQUE DU CORPS HUMAIN
Le diagnostic étiopathique permet, au-delà de la seule partie atteinte, 
d’identifi er l’origine de la perturbation et de comprendre ce qui l’a 
causée. 

Cette analyse causale est possible parce que le corps humain est 
appréhendé et étudié comme un ensemble de systèmes en interaction 
permanente, à la fois entre eux et avec le milieu qui les entoure. C’est ce 
qu’on appelle l’approche systémique du corps humain. 

C’est sur cette approche qu’a été élaborée la méthode étiopathique, 
méthode qui permet entre autres d’appliquer la cybernétique à la 
physiologie humaine. C’est sur elle que se fonde la formation rigoureuse 
et particulièrement originale que reçoivent les étiopathes. C’est elle, 
enfi n, qui permet à l’étiopathe d’identifi er l’origine des symptômes et, 
dans une majorité de cas, car les pathologies provocant des atteintes 
irréversibles sont heureusement rares, d’appliquer le geste pertinent qui 
supprimera leur cause. 
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UNE MÉTHODE PLÉBISCITÉE
POUR SON EFFICACITÉ



UNE MÉTHODE MANUELLE SANS MÉDICAMENTS,

UN SOULAGEMENT IMMÉDIAT

L ’ Étiopathie traite de très nombreuses pathologies relatives à 
tous les âges, du nourrisson au senior, du sédentaire au sportif 

de haut niveau. Fidèle à un principe de transparence qu’elle s’est 
elle-même fi xé, l’Étiopathie réservera toujours ses interventions à 
un nombre précis de pathologies, parfaitement décrites et réper-
toriées, et dont le nombre progresse encore grâce à la recherche 
fondamentale et au développement de sa méthode.

Elle peut aussi intervenir de façon complémentaire pour accom-
pagner les maladies qui sortent de son domaine d’application et 
qui relèvent d’un traitement substitutif ou palliatif. Ses limites sont 
celles de l’urgence médicale et chirurgicale. L’acte étiopathique 
permet ainsi d’intervenir rapidement soit pour traiter effi cace-
ment le patient soit pour le réorienter.

• Troubles O.R.L. : Sinusites, rhinites, rhinopharyngites, otites séreuses, vertiges bénins paroxystiques, …

•  Troubles d’origine vertébrale : Névralgies d’Arnold, névralgies cervico-brachiales, torticolis, cervicalgies, dorsalgies, 
douleurs intercostales, lumbagos, lombalgies chroniques, cruralgies, sciatalgies, pubalgies, …

•  Troubles de l’appareil locomoteur : Entorses, foulures, tendinites (tennis et golf-elbows), canal carpien, canal tarsien, 
douleurs articulaires (épaules, hanches, genoux, etc.), épines calcanéennes, algodystrophies, …

• Troubles de la grossesse : Nausées, vomissements, lombosciatiques, préparation à l’accouchement, …

• Troubles respiratoires : Trachéites, bronchites, asthme, …

•  Troubles digestifs : Ballonnements, aérophagie, digestion lente, refl ux gastro-oesophagiens (hernies hiatales), colopathies 
fonctionnelles (constipations, diarrhées), troubles hépatobiliaires, hémorroïdes, …

• Troubles urinaires : Cystites, troubles de la prostate, incontinences, énurésies, …

•  Troubles gynécologiques : Normalisation du cycle, règles douloureuses, infertilité, troubles de la ménopause, descente 
d’organes, …

• Troubles circulatoires : Palpitations, oppressions thoraciques, jambes lourdes, maladie de Raynaud, …

• Troubles généraux : Céphalées, migraines, insomnies, anxiétés, zona, …

LES PATHOLOGIES SOIGNÉES PAR L’ÉTIOPATHIE
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D evenir étiopathe, c’est s’inscrire dans une carrière en plein 
essor. Chaque année, plus de 750 000 consultations sont 

dispensées par les étiopathes (statistiques dûment établies).
Devenir étiopathe, c’est donc la garantie de s’assurer une carrière 
sur le long terme.
Devenir étiopathe, c’est aussi avoir la certitude de pouvoir 
soulager ses patients grâce à une formation scientifi que rigou-
reuse, débouchant sur la parfaite maîtrise d’un diagnostic étiopa-
thique et du geste technique. Le cursus de six années d’études 
permet de former des praticiens de haut niveau.

Cet enseignement repose sur une parfaite connaissance du corps 
humain (anatomie, biologie, physiologie, pathologie, etc.), sur 
l’étude de l’approche systémique qui est au cœur de l’analyse 
étiopathique et sur l’apprentissage des techniques spécifi ques de 
cette thérapie manuelle de soins à nulle autre pareille.
Devenir étiopathe, enfi n, c’est tout simplement œuvrer à la 
reconfi guration du paysage médical français, par une pratique 
effi cace, éthique et durable, en toute transparence et en complé-
mentarité avec la médecine classique.
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POURQUOI CHOISIR

L'ÉTIOPATHIE ?



La profession est structurée autour de l’Institut Français 
d’Étiopathie (IFE), association créée en 1972, qui rassemble 

l’ensemble des étiopathes en activité, mais accueille aussi les 
étudiants en Étiopathie (membres postulants). Celle-ci assure le 
respect de l’éthique et des principes fondamentaux de l’Étiopathie. 
L’ Étiopathie rassemble ainsi aujourd’hui plus de 500 praticiens 
majoritairement installés dans toute la France (quelques-uns à 

l’international) et tous inscrits au Registre National des Étiopathes 
(RNE), association à vocation ordinale qui veille au strict respect 
des règles déontologiques dont la profession s’est dotée.
Ces professionnels se sont engagés à exercer selon les principes 
fondamentaux de la méthode étiopathique.
La liste des étiopathes en exercice est communiquée chaque 
année depuis 1986 au Ministère de la Santé.
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UNE PROFESSION TRÈS RÉGLEMENTÉE
OFFICIALISÉE DEPUIS 1986



L a formation d’étiopathe se fait au sein des quatre facultés 
(établissements constitués en associations à but non lucratif), 

qui dispensent un enseignement de qualité.
Un cursus de six années, comprenant cinq années de cours théo-
riques et techniques, plus une année dédiée à l’assistanat, aux 
stages d’application (urgences hospitalières) ainsi qu’au mémoire 
de fi n d’études. 
Les facultés dispensent un enseignement uniformisé et chacune 
d’entre elles est déclarée auprès de son rectorat respectif. L’en-
semble de ces quatre établissements comprend environ 400 
étudiants. 

La durée de l’enseignement est répartie en trois cycles représen-
tant plus de 3 250 heures de formation. Un enseignement continu 
permet de délivrer des cours théoriques et pratiques regroupés 
durant 35 semaines. 
Les formateurs pour les matières fondamentales sont pour la 
plupart titulaires de Doctorat, d’Agrégation ou de HDR (Habili-
tation à Diriger des Recherches), dans leurs spécialités respec-
tives  : anatomie, biologie, physiologie, anthropologie, médecine 
et radiologie.
L’enseignement des principes de l’Étiopathie et leur application 
est assuré par des étiopathes.

BRETAGNE - LYON - PARIS - TOULOUSE
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L’ENSEIGNEMENT

UN CURSUS DE SIX ANNÉES D’ÉTUDES 
DISPENSÉ DANS QUATRE FACULTÉS



LE CURSUS

LES FACULTÉS
D'ÉTIOPATHIE 
Les établissements sont constitués en 
associations à but non lucratif, soumis
au régime de la loi du 1er Juillet 1901
et de son décret d'application. 

1981
Création de la Faculté
d'Étiopathie de Paris (FEP)

1986
Création de la Faculté
d'Étiopathie de Bretagne (FEB)

1996
Création de la Faculté
d'Étiopathie de Toulouse (FET)

2004
Création de la Faculté
d'Étiopathie de Lyon (FEL)
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Certifi cat de Technique (1er degré)

Certifi cat de Physiologie - Histologie

Certifi cat de Principes étiopathiques (2e degré)

Certifi cat d’Anatomie - Embryologie (2e degré)

Certifi cat de Technique (2e degré)

Certifi cat de Diagnostic étiopathique

Certifi cat de Clinique étiopathique
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(préparation et présentation pour acceptabilité)

Mémoire - Soutenance
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Diplôme d’Étiopathie

Les nouveaux diplômés peuvent ensuite 
soutenir une thèse de Doctorat en Étiopathie 
devant les hautes instances de l’Étiopathie.
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L  a formation professionnelle des étiopathes offre une garantie 
de soins de haut niveau. Six années d’études sont obligatoires 

pour obtenir son diplôme d’étiopathe. 

Cette formation se fait au travers des quatre facultés dont s’est 
dotée la profession.

Cette formation comprend des cours théoriques, des cours de 
pratique étiopathique, des stages chez des praticiens, en clinique 
d’Étiopathie, en milieu hospitalier et urgentiste, des stages de 
dissection en UER médicale (Université d’Enseignement et de 
Recherche). De plus, les étudiants ont la possibilité de compléter 
leur formation avec des enseignements en UER médicale, pour 
l’obtention de DU/DIU (anatomie clinique, système nerveux 
central, imagerie neuro-vasculaire...).

LES MATIÈRES FONDAMENTALES
ENSEIGNÉES AUX ÉTUDIANTS

›  Histoire de la médecine et de la 
chirurgie non-instrumentale

›  Systémique - Cybernétique

›  Physique Fondamentale - Mécanique

›  Principes fondamentaux de l’Étiopathie 
- Épistémologie - Méthodologie - 
Statistiques

›  Terminologie

›  Chimie - Biochimie

›  Biologie

›  Génétique - Évolution

› Morphologie - Typologie - Anthropologie

›  Physiologie articulaire

›  Physiologie générale et Physiologie
du système nerveux

›  Endocrinologie

›  Histologie

›  Embryologie

›  Anatomie générale - anatomie palpatoire

›  Anatomie du système nerveux

›  Bactériologie - Virologie - Parasitologie

›  Radiologie - Imagerie médicale
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UNE FORMATION PROFESSIONNELLE 
EXIGEANTE



TRAVAUX PRATIQUES
Repérage et palpation organique, physiologie de l’effort, examen 
neurologique avec étude des réfl exes et des signes de localisation, 
étude topographique des émergences nerveuses, repérage 
des sphincters anatomiques et physiologiques, repérages 
dermatomériques, myélomériques.

TRAVAUX PRATIQUES DE TECHNIQUES
Membres supérieurs et ceintures, membres inférieurs et ceintures, 
rachis, viscéral, étude fonctionnelle du système nerveux central.

TRAVAUX PRATIQUES ADDITIONNELS
Préparation du mémoire de fi n d’études, T.P. décalés (Universités 
d’hiver), T.P. Dissection  - Convention avec l’Institut d’Anatomie de 
l’UFR Biomédicale des Saints-Pères, DU / DIU (anatomie clinique, 
système nerveux central, imagerie neuro-vasculaire…), stages 
chez les praticiens, stages d’application Urgences Hospitalières - 
Assistanat (6e année).

LES ÉTUDES SYSTÉMIQUES,
BIOMÉCANIQUES ET ÉTIOPATHIQUES

• Système articulaire membres et ceinture  

• Système vertébral 

•  Système relationnel nerveux, hormonal, organes des sens 

• Système cardio-vasculaire - Électrocardiogramme 

• Système viscéral, odontologie 

• Système masticateur 

• Système respiratoire 

• Systèmes urinaire

• Système reproducteur – Parturition  

•  Dysfonction des systèmes biologiques -  Atteinte des structures - Inadéquation 
des fonctions endotropes ou exotropes - Interaction des systèmes biologiques - 
Interaction avec le milieu - Comportement
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P our chaque année universitaire, le cursus comprend un ensei-
gnement continu, délivré par chaque faculté, des stages, des 
travaux pratiques et des rencontres « InterFacs ».

DANS LES FACULTÉS :
Les cours théoriques et pratiques sont répartis sur 35 semaines. 
L’emploi du temps est établi par le corps enseignant de chaque 
faculté.

T out au long de l’année universitaire, les étudiants bénéfi cient 
de l’apport d’un matériel moderne et performant, aussi bien pour 
les cours de radiologie ou d’échographie que pour les cours de 
laboratoire et d’observation biologique.

UNIVERSITÉS D’HIVER ET D'ÉTÉ :
Elles sont principalement destinées à créer une dynamique 
entre les étudiants de tous les centres d’enseignement. Par 
les conférences, les discussions et les travaux pratiques qui les 
accompagnent, ces rencontres contribuent à l’harmonisation de 
l’enseignement de l’Étiopathie.

Ce matériel pédagogique est complété par une bibliothèque inté-
grant vidéo et connexion internet. Tous ces équipements sont à 
l’entière disposition des étudiants, que ce soit pour leur travail 
personnel ou en groupe. 

L’ANATOMIE, 
PIERRE ANGULAIRE 
DE L’ENSEIGNEMENT 
À l’exemple du Professeur Gillot, qui fait référence dans le 
domaine universitaire, les meilleurs spécialistes viennent 
prodiguer des cours aux futurs étiopathes.

Ceux-ci se doivent d’avoir une connaissance approfondie du 
corps humain. Les nombreuses heures d’anatomie sont en 
outre complétées par des travaux pratiques de dissection, 
absolument indispensables pour une compréhension de l’ana-
tomie pratique et non seulement théorique.
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UNE ORGANISATION FÉDÉRATRICE

DES ÉQUIPEMENTS PERFORMANTS



Afi n d’éviter aux étudiants la multiplication des déplacements 
et une perte de temps importante, les cours sont autant que 
possible regroupés. Les conditions nécessaires et indispensables 
au travail individuel et à la détente sont ainsi réunies. Il ne s’agit 
pas d’accumuler des heures, il s’agit de les rendre effi caces.

Les étudiants ont en effet un travail personnel important à fournir. 
L’anatomie s’apprend, la compréhension des principes fonda-
mentaux de l’Étiopathie nécessite un travail de réfl exion indivi-
duel… C’est pourquoi leur faculté les accueille également les 
jours sans cours, notamment dans la bibliothèque accessible en 
permanence, afi n qu’ils puissent avancer dans leur travail.

CONDITIONS D’INSCRIPTION
Le candidat doit déposer un dossier au secrétariat de la faculté 
de son choix. Il sera transmis à la direction, qui se réserve le droit 
d’accepter ou de refuser une éventuelle candidature. L’admission 
défi nitive est prononcée par la direction de la faculté, après entre-
tien avec le postulant. L’accès en première année est réservé aux 
personnes détentrices d’un baccalauréat, après examen de leur 
dossier. L’accès direct en deuxième année peut être proposé aux 
candidats diplômés de l’enseignement supérieur (notamment 
dans les disciplines médicales), après examen de leur dossier et 
évaluation de leur niveau de connaissances. 

L’étudiant devra, pour être effectivement inscrit, remplir les condi-
tions d’admission et signer le règlement intérieur des études de 
l’établissement. Les inscriptions sont enregistrées dès le mois 
de janvier précédant l’année universitaire. Seules les inscriptions 
défi nitives sont prises en compte pour clore la liste des inscrits. 

FRAIS D’ENSEIGNEMENT
Les frais d’enseignement, conditionnés par les charges de fonc-
tionnement inhérentes à chaque établissement, ne sont pas 
identiques pour toutes les facultés. Une fois diplômé, il convient 

de prévoir les frais d’installation généralement compris entre 
15 000 et 25 000 euros, incluant notamment l’achat d’un mobi-
lier professionnel pour le cabinet et la salle d’attente. Il faut savoir 
que plusieurs banques ont accordé dans différents pays des prêts 
étudiants aux futurs étiopathes. À noter qu’en France, certaines 
facultés d’Étiopathie ont ainsi passé des partenariats avec des 
établissements.

Ces prêts se remboursent en 3 à 5 ans en moyenne, selon les 
implantations géographiques des cabinets. Cela est possible 
grâce à un retour sur investissement toujours plus rapide et 
d’un essor de plus en plus important de l’Étiopathie auprès du 
grand public. Les nouveaux praticiens sont accompagnés par leur 
faculté dans leurs démarches d’installation et choix des forma-
tions professionnelles, ces dernières étant obligatoires chaque 
année.

Aujourd’hui, on constate qu’un étiopathe se constitue une clien-
tèle régulière et commence à gagner sa vie entre 6 mois et un 
an après installation, et que le retour sur investissement (études 
comprises), se fait de plus en plus rapidement (au bout de trois 
ans en moyenne, contre cinq il y a encore quelques années). 
Passé ce cap, tout étiopathe peut espérer bénéfi cier de revenus 
confortables tout en maîtrisant mieux son emploi du temps que 
dans d’autres disciplines médicales.
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UN PROGRAMME OPTIMISÉ

UN ENSEIGNEMENT POINTU
POUR CONSTRUIRE L'AVENIR



A u-delà de la diversité naturelle qui recoupe en grande partie 
celle de la population, les étudiants  en Étiopathie  sont issus de 
deux origines principales :

›  Des jeunes étudiants qui, dès le départ, font le choix de l’Étio-
pathie.

›  Des membres de professions médicales et paramédicales 
(kinésithérapeutes, infi rmiers, médecins ou autres) qui, au bout 
de quelques années d’exercice professionnel, déçus par le 
manque d’effi cacité de leurs méthodes, font le choix courageux 
de reprendre des études, auxquels viennent s’ajouter ceux qui 
entreprennent les études d’Étiopathie dans le but de changer 
de profession.

Dans tous les cas, une réelle vocation préside au choix de ces 
études, qui est celle d’hommes et de femmes qui souhaitent 
être à même de soulager réellement les patients et malades qui 
viennent ou viendront les consulter. Les premiers, ayant connu 
l’Étiopathie au contact d’étiopathes en exercice ou de personnes 
soignées par Étiopathie, ont pu choisir directement les études qui 
leur permettent de réaliser cette vocation.

Les seconds, pour avoir connu l’Étiopathie plus tard, n’en sont 
pas moins motivés, et n’hésitent pas à reprendre le chemin de la 
faculté. Car la maîtrise du diagnostic étiopathique et des théra-
pies manuelles de chirurgie non instrumentale ne peut s’acquérir 
qu’au prix de longues études, actuellement dispensées dans les 
Facultés d’Étiopathie en France.

CHRISTIAN TRÉDANIEL (1934 - 2011)
FONDATEUR DE L’ÉTIOPATHIE 

Le parcours médical personnel 
de Christian Tredaniel lui 
permet de rencontrer André 
de Sambucy, pionnier de la 
médecine manuelle en France, 
dont il deviendra l’assistant.

Il perfectionnera aux États-Unis sa connaissance des techniques 
manuelles plus avancées qu’en Europe. De retour en France, où 
la médecine manuelle n’était représentée que par les rebouteux 
des villes et des campagnes, il profi tera de la période naissante 
des recherches interdisciplinaires pour axer sa réfl exion sur la 
compréhension des phénomènes pathologiques et leurs procédés 
thérapeutiques manuels.

Pour sa méthode en gestation, il créera et déposera le terme 
« Étiopathie » en 1963.

Trédaniel conceptualise le vivant comme un ensemble de systèmes 
en interaction et leur applique les règles de la cybernétique, ce 
qui lui permettra progressivement d’aboutir à une méthode de 
diagnostic révolutionnaire.

Dès 1978, il publie la première édition de ses « Principes 
Fondamentaux pour une Médecine Étiopathique » et très vite met 
en place l’enseignement de sa méthode avec la création de quatre 
Facultés d’Étiopathie : la première à Paris (1979), puis Rennes 
(1986), Toulouse (1996), et Lyon en 2004. Il poursuivra son travail de 
recherche jusqu’à son dernier jour, ses derniers acquis sur le système 
nerveux central fi gurant dans la 7e édition de ses « Principes ».
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CORENTIN COUPRIE
EXERCE DEPUIS 2011 À AVIGNON

« Ce métier vous apportera une double satisfaction : la première 
c’est d’être en mesure de soulager les gens avec vos mains, donc 
d’être comblé par les échanges humains qui en découlent  ; la 
seconde sera votre faculté à comprendre les mécanismes de 
souffrance du corps, et de devenir ainsi un véritable détective au 
service de la santé. »

BÉNÉDICTE HERRMANN
CHEVREUSE (78)

« Après plus de 12 ans d’exercice en tant qu’étiopathe, je peux 
dire que je suis encore loin d’avoir fait le tour de la question.  L’ex-
périmentation est sans fi n en étiopathie, tout comme le constat 
de l’étendue de notre champ d’action. 

Avec toutes les variantes que comporte une action sur un être 
vivant, qui a une physiologie bien spécifi que, et donc sa propre 
réaction au geste étiopathique. Pas de routine chez nous !

Dans un autre registre, cette profession me permet aussi d’être 
disponible pour mes enfants, avec une certaine liberté dans le 
choix de mes horaires de consultations, et sans grosse contrainte 
puisque je ne suis pas obligée de travailler trente-cinq heures par 
semaine pour très bien gagner ma vie… »

BRUNO SOSSON
EXERCE À SAINT-LÔ DEPUIS 1991 

« Installé depuis plus de 20 ans maintenant, la pratique quoti-
dienne de l’Étiopathie reste passionnante de par la diversité des 
pathologies pouvant être traitées.  La pertinence et la rigueur de 
la méthode de diagnostic nous permettent en effet d’avoir des 
résultats gratifi ants dans bien des domaines. C’est une profes-
sion en pleine  évolution qui nous ouvrira à l’avenir des perspec-
tives nouvelles en termes de thérapeutiques.

Étant complémentaire de la médecine allopathique, l’Étiopathie 
trouve sa place légitime dans le parcours de soins du patient. 
La qualité de la prise en charge et l’intérêt que nous portons à 
nos patients nous amènent à partager avec eux des relations 
privilégiées. »

PEGGY LIMOSIN
EXERCE DEPUIS 1999 À PARIS

« Devenir étiopathe c’est se réaliser dans un métier enthousias-
mant et épanouissant ! 

Formée à la Faculté d’Etiopathie de Paris dans les années 90, 
j’ai appris une méthode qui associe raisonnement scientifi que et 
savoir-faire technique.

Cette formation complète m’a permis d’intégrer les «outils» 
pour soigner mes patients de façon effi cace et durable et m’a 
donné toutes les qualités pour entreprendre la création de mon 
propre cabinet. Depuis maintenant 16 ans, j’exerce à Paris un 
métier formidable ! Tous les jours, je m’emploie encore et encore 
à rechercher la causalité des pathologies de mes patients et je 
trouve dans mes traitements la satisfaction d’agir concrètement 
pour les soulager. Leur reconnaissance, leurs mots de remercie-
ment me confi rment l’utilité de la voie que j’ai choisie. »

PASCAL CHAMPSEIX
ÉTIOPATHE INSTALLÉ À VICHY DEPUIS 1987

« L’Étiopathie, c’est penser et soigner autrement pour des résul-
tats souvent surprenants. C’est aussi être réaliste dans ses 
traitements afi n de redonner de l’espoir à des patients qui en 
manquent souvent cruellement. Chaque patient a son histoire, 
chaque pathologie a sa causalité. À nous de la débusquer... C’est 
du temps, de l’énergie dépensée certes, mais quel bonheur 
quand le résultat est là, et quelle reconnaissance du patient.

L’Étiopathie est un booster incroyable. Il y a ce côté magique 
qui arrive quelquefois, c’est la personne qui entre au cabinet en 
boitant avec deux cannes ou pliée en deux par un lumbago et qui 
repart les cannes sous le bras ou droite comme un «i» en riant. Il 
y a aussi le traitement diffi cile complexe où il faut chercher, cher-
cher et chercher encore pour comprendre, trouver cette fameuse 
causalité et tenter de l’éliminer… Après 28 ans d’exercice, la 
Passion est entière et d’immenses chemins thérapeutiques à 
explorer continuent de s’offrir à nous tous les jours. 

Toujours j’en remercierai Christian Trédaniel. »

TÉMOIGNAGES
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QUATRE FACULTÉS D'ÉTIOPATHIE 
POUR UNE PROFESSION D'AVENIR

FACULTÉ LIBRE D’ÉTIOPATHIE DE BRETAGNE
6, rue André et Yvonne Meynier - 35000 Rennes

Téléphone : 02 99 30 89 06
Courriel : fac.etio.bretagne@etiopathie.com

FACULTÉ LIBRE D’ÉTIOPATHIE DE LYON
16-18, cours Suchet - 69002 LYON

Téléphone : 04 72 77 60 31
Courriel : fac.etio.lyon@etiopathie.com 

www.fac-etiopathie-lyon.com

FACULTÉ LIBRE D’ÉTIOPATHIE DE PARIS
44, rue de l’Ermitage - 75020 Paris

Standard : 01 47 97 06 95
Courriel : fac.etio.paris@etiopathie.com

FACULTÉ LIBRE D’ÉTIOPATHIE DE TOULOUSE
39, avenue Crampel - 31400 Toulouse

Téléphone : 05 61 11 75 47
Courriel : fac.etio.toulouse@etiopathie.com


